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			Prologue

			Deux années s’étaient écoulées depuis le retour des faes en Angleterre, dont personne n’aurait pu prévoir les répercussions.

			Six mois après la signature du traité de paix, d’autres créatures magiques étaient réapparues à leur tour. Tout d’abord, des elfes sombres et des elfes lumineux en Scandinavie, puis des loups-garous en Allemagne. Le prince de sang et sa compagne avaient endossé le rôle d’ambassadeurs pour tenter de régler les conflits et de rédiger des traités avec toutes les espèces magiques qui voulaient la paix.

			Et il y avait la magie.

			C’était son retour qui avait entraîné toutes ces catastrophes climatiques et ces séismes. Tout comme les faes, elle avait noyé le monde, forçant l’humanité à faire appel aux faes et aux autres adeptes de la magie pour comprendre et stabiliser le phénomène. Cet état de fait était l’un des éléments qui garantissaient le plus la solidité des traités.

			Mais il existait des humains d’un autre genre, des opportunistes qui, ayant compris que la magie était bien réelle, s’étaient dit qu’ils avaient tout à gagner s’ils trouvaient des reliques et des armes dont ils pourraient se servir pour se protéger si jamais les traités venaient à être rompus.

			Jusqu’ici, personne ne semblait encore avoir utilisé ces armes contre les faes.

			Mais, dans les frimas du nord de l’Écosse, un prince fae n’attendait que cela.

		

		
			Chapitre premier

			Le téléphone de Bayn sonnait et le prince contemplait l’idée de le geler pour le faire taire lorsqu’il vit qui l’appelait. Elise.

			Bayn ne savait toujours pas que penser de la nouvelle compagne de Kian. La malédiction qui gelait progressivement son cœur le rendait presque incapable de ressentir quoi que ce soit, et son organe vital battait chaque jour un peu moins vite. Il ne tarderait pas à s’arrêter complètement. Sous les tatouages bleu foncé de son torse, de pâles lignes blanches se déployaient comme des racines pour venir encercler son cœur. Cependant, le cercle n’était pas encore refermé, ce qui signifiait qu’il lui restait encore un peu de temps.

			Même s’il avait voulu cesser de résister à la malédiction, Elise ne l’aurait pas laissé faire. Il tenta de se renfrogner, mais il ne put s’y résoudre. Pas parce qu’il avait peur de son frère, même si les colères de Kian étaient légendaires, mais parce qu’Elise était d’une gentillesse désarmante. Autant en vouloir à un nuage. Cela n’aurait aucun sens. Et ronchonner ne marcherait pas non plus. Elle partageait le quotidien de Kian et savait donc très bien gérer les sautes d’humeur d’un fae.

			Bayn regarda donc son téléphone, invention très utile des humains, il devait bien l’admettre, et vit le visage souriant d’Elise apparaître sur l’écran. Il n’avait pas envie de répondre, mais il le fit quand même. Parce qu’il s’agissait d’Elise.

			— Salut, grand frère. Alors, toujours vivant ? dit-elle avant qu’il ait eu le temps de parler.

			— Malheureusement, oui. Qu’est-ce qui ne va pas ?

			— Pourquoi est-ce que ça n’irait pas ? Je voulais peut-être juste te dire bonjour et prendre de tes nouvelles.

			Bayn pianota sur son bureau.

			— Si c’était le cas, tu n’arborerais pas ce sourire satisfait, petite sœur.

			— Je n’ai pas un sourire satisfait ! protesta-t-elle d’une voix que l’excitation faisait monter dans les aigus.

			Bayn avait déjà joué à ce petit jeu avec elle et savait donc qu’elle lui cachait quelque chose.

			— Bon, d’accord, je me rends. Qu’est-ce que tu as trouvé ?

			— Une relique ! annonça-t-elle, triomphante. Enfin, son histoire plutôt.

			— Pas étonnant, vu que tu passes ta vie dans la bibliothèque de Kian. Tu peux développer et me dire précisément en quoi ça me concerne ? Je n’ai pas que ça à faire.

			Elise grimaça.

			— Ah ouais ? Je peux en savoir plus ? Un rendez-vous galant peut-être ?

			— Voilà, c’est ça.

			Bayn n’avait jamais aucune envie de voir qui que ce soit et Elise le savait très bien.

			— L’histoire en question se trouve dans le Hávámal, un recueil de poésie en vieux norrois attribué à Odin. Kian en possède une version primitive avec des textes inédits, entre autres un récit où Odin reçoit une dague des Vanes au terme de leur guerre contre Asgard. La dague était enchantée pour combattre les géants de glace. Elle pouvait faire fondre n’importe quelle matière, même gelée en profondeur.

			Elise ouvrit un codex pour lui montrer une illustration de la lame légendaire, dont le manche était orné de pierres bleues scintillantes.

			— Elise, ce n’est qu’une légende. Cette arme n’existe probablement pas.

			— Les faes n’étaient pas censés exister non plus ! s’exclama Elise. Tu dis que tu ne veux pas chercher ta compagne. C’est ton choix, certes, mais je refuse de te voir attendre la mort les bras croisés.

			— Pourquoi pas ? C’est ce que je veux !

			C’était la première fois que Bayn élevait la voix avec Elise, mais son excitation, la joie qu’il lisait sur son visage… le réduisaient en miettes. Il ne voulait pas se remettre à croire à une échappatoire en fondant ses espoirs sur un objet qui n’existait probablement pas.

			— La malédiction t’a tellement déconnecté de la personne que tu es vraiment que tu ne sais même pas ce que tu veux, répliqua-t-elle d’une voix sèche en refermant le livre. Je sais qu’on a très peu de chances non seulement de trouver cette dague, mais aussi qu’elle ait le même effet que dans le récit. Je n’ai pas très envie de te la planter dans le torse pour voir si elle fera fondre ton cœur gelé. Mais, en dépit de tout ça, je pense que le jeu en vaut la chandelle, pas toi ?

			Elle le regarda de ses grands yeux bleus et Bayn fit de son mieux pour ne pas grogner.

			— As-tu seulement envisagé le fait que je ne sois pas digne d’être sauvé, Elise ?

			— Et toi, envisages-tu seulement le fait que tu l’es ? contra-t-elle. Tu es un sale vieux râleur, Bayn, mais tu restes malgré tout un frère acceptable. Et je sais que, si tu mourais, tu manquerais beaucoup à Kian. Et à moi.

			— Arrête d’essayer de me faire culpabiliser. Ça ne marchera pas.

			— Si tu as trop peur d’essayer parce que ça te forcerait à quitter ton château et à entrer en contact avec le monde, pas de souci. Ne sors pas de chez toi. Continue à être malheureux, dit-elle en haussant à demi les épaules.

			Bayn serra les poings.

			— Je n’ai pas peur.

			— Si, forcément. Tu as peur de sortir de ton château, de donner une nouvelle chance au monde, de trouver le moyen de vivre…

			— Je n’ai pas peur, je suis fatigué, nuance, l’interrompit-il. Depuis des siècles, mes espoirs s’effondrent les uns après les autres, alors tu m’excuseras si je ne suis pas très enthousiaste à l’idée de partir en quête d’une dague mythique. D’ailleurs, tu sais quoi ? je vais le faire, rien que pour te prouver que tu te trompes.

			— C’est ça. Tu ne sais même pas où chercher.

			— Parce que tu le sais, toi, peut-être ?

			Elise retrouva son sourire satisfait.

			— Non, mais je connais quelqu’un qui le saura.

			— OK, file-moi son adresse, j’irai le lui demander moi-même. Je suis prêt à tout pour que tu me lâches. (Agacé, il se passa la main sur le visage.) Tu harcèles Killian autant que moi ? Parce qu’il est beaucoup plus suicidaire que moi, au cas où tu ne le saurais pas.

			— Je le harcèlerais si je trouvais la moindre piste pour l’aider, répondit Elise avec une expression plus douce. Vous êtes mes frères à moi aussi, tu sais. Je suis fille unique et je tiens beaucoup à ce que Killian et toi surviviez, pour Kian, mais aussi pour moi.

			Bayn éclata de rire.

			— Kian nous tuerait volontiers s’il le pouvait. Si tu crois qu’il tient à nous, tu te fourres le doigt dans l’œil.

			— Bayn, Kian est mon compagnon. Je sais exactement ce qu’il éprouve pour toi.

			C’était là une raison supplémentaire pour laquelle Bayn ne voulait surtout pas avoir de compagne. Chaque moitié du couple pouvait ressentir les émotions de l’autre, utiliser sa magie et sa force. Il refusait d’infliger son état d’esprit et sa douleur à une autre personne. Mieux valait que tout le monde pense qu’il ne ressentait rien.

			— Si Kian éprouve quoi que ce soit, c’est parce que tu l’as infecté, répondit-il avant de changer aussitôt de sujet pour la déstabiliser. Ce fameux contact, c’est qui ? Il est fiable ?

			— Oui, mais je préfère ne pas lui dire que tu es un prince. Ça risque de le refroidir avant même qu’il ait eu à gérer ton attitude insupportable. Il sait ce qu’il fait, alors tiens-toi bien avec lui, d’accord ?

			— Je te promets de bien me tenir, petite sœur, ne t’en fais pas pour ça, répondit-il avec une sincérité moqueuse.

			— Ça, j’ai besoin de le voir pour y croire. Je ne plaisante pas, Bayn. Si tu fais du mal à mon contact, je demanderai à Kian de créer un sort qui fera tourner en boucle la bande-son de la Reine des neiges dans ta tête pendant un an.

			Cela fit sourire Bayn.

			— Ah ! je vois que le caractère vindicatif de mon frère déteint sur toi.

			Elise répondit avec un petit rire maléfique.

			— Bonne chance, Bayn. Tu en auras besoin.

			Elle raccrocha et le prince maugréa un juron. La petite futée savait parfaitement comment le faire sortir de ses gonds. Il devait désormais trouver cette dague de malheur. Sinon, il en entendrait parler jusqu’à la fin de ses jours.

			Peur, mon cul ! Cela faisait mille ans qu’il n’avait plus ressenti la peur. Partir en chasse d’une dague légendaire l’agaçait, mais rien de plus.

			Malgré ce que pensait Elise, il s’aventurait parfois hors de son château. Une fois par mois, au minimum, il allait à Édimbourg assister à des concerts de heavy metal. Personne ne se doutait qu’il était un prince des faes, et encore moins le prince de l’hiver. On le croyait incapable de quitter son château et il ne faisait rien pour corriger cette erreur. Au milieu de la foule, il ressemblait à n’importe quel autre fae fasciné par la musique et cela lui convenait parfaitement.

			Il fulminait toujours d’être tombé aussi facilement dans le piège d’Elise lorsque son téléphone vibra. Elle venait de lui envoyer un message.

			 

			MARDØLL ANTIKVITETER,

			VIEIL OSLO.

			 

			Bayn poussa un nouveau juron. Elle l’envoyait en Norvège.
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